
Celle nouvelle maison autrefois 
'cupèo par la pharmacie Dacier, 
été complètement renouvelée et 

divisée pour un hôtel de première 
classe. I)e grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu-
bli<

l. i magnifique buvette de l’hotel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

OTTAWA.

W. J. ELLARD
Fabricant de charrues cl forgeron

KéparntloiiH <le tout genre e* 
le pliiw court délai

10 RUE 8TGEORGK, O'ITAWA

JOHNSON HODSE NETTOYAGE" TAPIS
A I-A Vil'IIIIt

et Ich plume* râpaLes tapi n «ont net toy fin 
rôes A lu vapeur elle*

KTKIMIKNH WÎI.KINH, 
12» rue AugliNta.

l,e* ordre* peuvent Allé laisses

Biere et Porter
D’OKEEFH

Embouteillé par

E. J. FAULKNER
ION HVi: lOMIItlSII

NKULjAGKNT Pour Ottawa e* .mil
II , :» ml

W. O. McKAY
de Vins, Mqreurg, Oigi 

hub i projiriéiaire de

L’HOTEL RICHELIEU
Agent* pour leu Commercants do Bols. 

44V, 44* fl «fill MX iBMfl.

CHITTY FRERES
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA

Importateurs et Commerçants d’Epi 
ceries de Choix, Et»., Etc.

Notre Stock est Noi 
nos Prix sont

uveau et 
Très Bas

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ VOIR ?

Nouvelle Anneeî
Mes anciennes pratiques voudront 

bien se rappeler que j'ai ouvert une 
Epicerie de première classe pour les 
familles au

NO. 56, RUE GEORGE
(Vis-à Vis le Marché By,)

Et en arrière de mon Magasin do 
Vins et Liqueurs bien connu,

No. 97 Rue Rideau.

C.NEVILLE
Nouveau magasin de « fiaus-

------  sures ------
J Invite le public à" venir me faire une 

visit". Je tiens aussi 
pour ouvrages de p; 
garantie

iusieurs Immmes' i'quo®—satisfaction

(J. OLAÜDK,
Hue Dalh lueio

En dépit de* mauvais chemins, et de la tapis de vol* 
fiction d'un hiver jusqu'à çe jour vil et mé- qualités. I 
prisable, notre vente gigantesque pour les tapis <le cha 
fêtes a eu un succès signalé et sans . gai. i,e 
puiilic a noblement répondu à l'offre de bar
gains sans pri e'dent*.

BRYSON. GRAHAM & ( II- 
lient extraordinaire dans les 

cachemefes, soie.*, satins, ve 
à manteaux.
SON, GRAHAM A CO.

dans toutes les 
SBOrtiment complet dans les 

livre et ficelle.
BRYSON,

Nuns avons enfermé le lion dans son antre 
nous avons dompté le tigre, cl nous avons 

chevreuil de nos mori- 
jamais au cours 

vu une preuve aussi 
la puissance de l’argent 

acheter un de cm par-

vitesse|l< 
mais nous usai.RARAM A CO

« d.n, i,,. vit,.
ifuft» cl gamin., I ' 11,11 ' 'I,.I.KnclIe I I"' .T-'"'

, brille., g»U« I <*««"■ l»'ur«J,75. 
hevreau, doublés 

s ; gants et mitaines tricottés 
hommes, crémones et vestes

Témoignage pugilistiqiit 
nient* de dessous pour hoir

l'ct^ïe <
II. ! s blimi.-h*Développer 

étoffes A rol>es, 
lours et pluches

Tentations extraordinaires offertes 
acheteurs de vêtements de dessous pour 

s, corsets, jerseys, mouchoirs en soie et 
toile, gants et mitaines en pellet-

mere, bas pour dames et enfants 
et autres instruments de 

BRYSON, GRAHAM & CO. 
raclions magnétiques dans les couver- J 
anches et grises, couvrepieds,édredons, | 

vertes de voiture

BRYSON, GRAHAM A (Y>.mitaine.* de Ki 
non doubl. 
laine [mur Grand Carnaval dans lescha 

r homrnt
res fortes 

r itaT! et*fines pmi 
j to n files, clarjucs, par 

ne* en chevreuil, valises, pn 
Un assortiment complet de chain 
garçons et fillettes, pantouflh *. daoi 

BRYSON, GRAHAM A

A cvtte saison <le l'année 
est à la hanse et la neige a 
niez nas le monopoleur j,ratio 
bustihle. BRYSON, GRAHAM & CO. 

Prix économiques dans les capots de chats 
ages, Kangaroo australien, chèvre, 
ou Montana. Pourquoi vous allai 

à acheter des canots en peau de mouton, de. 
chien ou d* buffle, lorsmie vous pouvez avoir 
un capot de veau noir du Montana qui vous 
durera la vie, et a une pins belle apparence 
que 1 ours BRYSON, GRAHAM A CO,

des!
souliers, 

>rteuiaiiteaiix etc

da*
BRYSON, GRAHAM A CO 

>S charitables en

* dont
«l 1 laUcfo 

lets .1er
Trï îtcaux et g i 

ulsters et gi 
nchons en peau 
des et simt'1*

|is et de pe 
. colleret tesen cache 

tournures eU
Iles, nuages et fascinateurs 

BRYSON,

ïlcre
le charlwn

la b,Att
S bli

GRAHAM A(O
duPreuves convain 

point» rideaux 
brodés, tapi* de |

‘ Daim pot 
plus artistiq

dans les rideaux 
tapis de table 
u tes, Toil

en peluches,crémones, cou 
à chevaux. Peaux pour voitures d'enfants 
une spécialité.

BRYSON, GRAHAM A u) U *m'-tres, dans 
I>e rouleau

i teinu-es 
| .lessins les 

louiatiqne à ressort, le meilleur 
| ait jamais 

pôles po

Tout est aimable et 
l'oie est à

nous esjs.-i
la portée du voleur ami. 

BRYSON, GRAHAM A CO. 
Ictante dans les tweeds ca 
s, habits, pantalons et [mi-

article qui 
pour ces toiles. I/»« 

les buguettes pour esea- 
ihaines pour rideaux.
BRYSON, GRAHAM A CO.

invente

n alien et écossai 
dessus.

Vente terrifiante de livres et feuille 
écrits par les auteurs les plus éminent s 
plus populaires savoir : Tback»
Lewer, Imugfellon, Bulwer.
Walter Scott et plusieurs 
nant en fait 24‘2 ouvrag •* d 
à des prix ridiculement I 
|mr vous mêmes.

sinon joyeuse de Vannée nous ne 
i* à la demande d’un détrousseur 

s > t d'autres personnes. 
GRAHAM A ( O. 

les pardessus pour 
illement* [mur gar- 

pardehSin

BRYSON, GRAHAM A CO 
gains rouyaux pour le peuple dans h s 

draps a manteaux et a pardessus 
draps .le castor et de pilote, molletons, < 

aux ser *es, astraeari, mouton et sealet

de grands <
«Um 

roy, Dickens, 
Lytton, Sir

ipre-

'îi:

BRYSON,
Pi ix au rabais dans 

garçons et hommes, ha b 
cons, habillements 

couvertes [mur 
rure* pour garçons et [mu 

avec.. Un ! nant justement d’être reçus, un petit 
dies et de j bre de ces pardessus à $3,75 pour hommes

iff.-rents, vs 
w»-,*,Venez et jugez

ÏÏ!
BRYSON, GP AH AM A CO 

Grande joute commerciale dans les 
Tapestry, Bruxelles, Unions et Imines 
dures et tapis d’escalier pour aller 
très bel assortiment de tapis Bruxe

[mur hommes 
gar four

VenS1 çons, casque* 
r hommes BRYSON, GRAHAM A CO. 

BONNE ANNÉE A TOUS

h

Ouest — Toronto, lia- * n
milton, etc ....... It'S)

Ouest-Bell eel lie, 7 00
Brockvil.j, etc......... 1'»*'

Ouest—Manitoba T.| I
du N. Ouest............ •

Ouos — Toronto. Pe- I
tejboro.etc............ |1I>"*);

Est—Montréal etc---- %

Est—Prov. Maritimes. 
Est — Cornwall, Mor- 

risburg, Lancaster,

Est — Québec, Trois-
Rivières, etc .........

E.^Unls, via Odgens-
Ouestf Êiats-Ûnis.......
New-York, m ^directe

Prescot t ......................
Ch - de ferSt-L. et O— 

Kemptville, North 
(lower, Metcalfe,etc

Kan, Ken ni ore..........
A.errick ville, Russell,

il (Kl

2 00 HO1!
Ch. de fer P„c- Pem

broke. Am prior etc 
Ashton,H unity. Carp,

H 30 6 UU

Bristol, Clarendon,etc
Mnlths Falls ..............
Mattawa, etc...............
Ch- de fer Pac. — Ap

pleton, Ashton, Bris-
Cb. d*- 1er Can- At .— 

Alexandrie, / ibol, 
Laggan, t a man 
Springs, etc 

Par diligence 1 ell’s 
Corner*, Hinl’burgh 
KallowOeid.'etc.......

1146

3 80 8 00 1 20

6 HO 10UU 4 45 8 00 2 o0 
l'OOj.... 4 to 8 00 4 00 

4 46 H O" ...
Ay in*r. i->rd y.eie 
Quyon. "I -

à Ë“r réïri—'T: « «0
Billing's Bridie........ . >0'0|
Cum'iilngs’ et

mans’ tiridge*.......... fW
Roch.-gtervllle, etc j'Vi 
Orlé.nsrt hob! I lard, luOU
Archvliie.......................
Merivale - lundi, mer

credi et vendredi... 
Malles Angl lses—via 

N,Y., lundi, et) udt.
Via Halifax, Jeudi ... 

do sac suppiém

OOTNTTITNTTX^A^TXOTST DE T. A

Vente Gigantesque Pour Les Fetes !
CHEZ BRYSON, GRAHAM & CD.

nmmi
1

■Les meilleurs quali 
5 tés de charbonLa

bitumineux 
et nul lira-1

BIEN CRIBLE 
LU TAMISE

O'REILLY & HiEÏ
--j(Suc e J A tieybold)

Rue Sparks

K 1,0(1 ItFNSELL

Vij4
t e

Bureau île Poste d’Mtowa.
Arrivée el départ de* malle*.

I MALLES Fermeture Arrivée.

BRYSON, GRAHAM & CO 146, 148, 150, 152 ET 154 
Eue SPARKS, Ottawa.

N’ciutdoy.^ <j.i le Fil Clapperloo, le meilleur.

ATTENTION !
FITZPATRICK ET HAHKIN
sa font un p.al-ir de reme cier .e public 
pour l’encouragement qui leur a ètè donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visit*; i leur m igasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

____ FITZPlJRIÇKJ lURRIS___
65 rue WiLiaui

Les lettres desllnée» A l'enregistre ne t d il 
vent être ml-es A laxistes 15 minutes avant la 
clôture des malles pr. cé-le

Heure* du Bures-i, de 8 a. m. A » a. rn. 
Mandats sur le poste et la poste et .a Ban iue 

d’hparKnee de» a. «n. A4 p. m.|
J. i.OL'IN, Maître de Poste 

d’Ottawa. IBores u de Poste d 
Dec'-mbre 188»

THE ARGYLE iIntéressante découverte b™*,

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
Nouveautés pour Noel et l'An !

ES- VOYEZ-LES -ï-sa

PRESENTES SOUS FCRME DE CHIONS (IS ODEITS DÉLICIEUSES'
Il suffit de frotter lêgSretiwnt les effets pouf les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. L32QH AND, Fournisseur de b Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se rtndent dans toutes les principales Parfumeries, Ph*'** et Drogueries du Monde
ENVOI PHANCO UE TAMIS H U CATAI.OiWB ll.l.l’ETM*Nous exhibons présentement ce qui est, sans contredit, lu 

p1 us grande variété en articles nouveaux, choisis et utiles pou
vant faire de très agréable cadeaux de l’An 
d’Ottawa ne nous égale.

Aucune ninison \ t >0000 « >«x> 0000 « 00000 ooooof

h UNIMENT GÈNEAUo
(5 co 3 O AIVH DB BTJCCÈS QJUSTEMENT DEBALLE

M,fpÆ v.. CFÎiÆSû
nnircN roiKHilliiOH ; éleveur» . e n t rn f u eu r». JL 
luira», etc. U

Ouèrl-on rapide cl sûre de* Uniteriem, S-'ou- ^ 
litre». Heurt», Utolette», l>snip<#N*. Kngnr- Q 
gvments des Jambes, Suros, K| arvins. - le. Hevululf T 
el Hêsoliltlf infaillible et sans m A daiis les 4»i-fl 

. - - — gi ne». Vntarrhe». Hrouehite», liiflnniinalhm.s T
f) Ce-* des Poumons, du Foie, des liite.stlns, i*leuré»ie», llydropisles, Helen- Q 
T Œ> lions d’Vrlne, Fièvres typhoïdes, etc.
n Pansement à la main, eu i el 4 minutes, sans couper le pull. Q

^ DÉPÔTS : Paris. MESTIVIEB A O», 275, rue Saint-Honoré 
g0N1H(AL : LA VIOLETTE A NELSON QlltflCC : ED. MOltIN A Cl*.

C‘*“’ St-HYACINTHE, OTTAWA, KT VRINGIPALKS PHARMAOIKS DU CANADA.

0€MHHKM>00€KK>é«H»000000004i

•S
NOI \ ELLES Soietjet Satins sn joliesnuanciispour soirée.

0 a.KOI \ EAUX Tapis de table en pluche, Courtepointes
“ Eider.”

JOUES Robes de Toilette et Dolmans iloub’és en four
rures; Châles en laine et Articles en laine tricotée :

NOUVEAUX Manteaux Dolmans et Gilets. SI
Ornez vos Maisons !

Avec nos Nouveaux Patrons en Tapis, Ride, Dentelle, etc,au en

D. GARDNER & CO.
(Avis aux Consommateurs

Les PRODUITS do la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
207, rue St-Honoré, à. F* A Ft IS 

rosgutORIZA-OIL‘ESS.ORIZA*ORIZA-UCTÉ«CRÉIHE-ORIZA 
ORIZA VELOUTE * ORIZA-TONICA * ORIZALINE « SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC

1° Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et â la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre eur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

lis VÉRITABLES PRODUITS M VENDENT dins toutes les FAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE 
Envoi franco de Paris du Csttsdofifue illnetré

JRS

né.

ES

solide.

D4

tides à des,prix 
t réduits, 
ît en détail

25

deau| 98

cMILLAN.

descendants du pionnier hollandais, 
au nombre de plus de cent, se sont 

jours-ci à Elisabeth 
(New Jersey) pour aviser aux moy
ens de rentrer en poss ?sion de la 
propriété de leur ancêtre.

en soit, le mariage devait .avoir lieu 
lundi soir en grande pompe ; de 
nombreuses invitations avaient été 
lancées et tout était prêt pour la 
cérémonie.

Mais, dans la journée, M. Chew
ing est allé revoir son ancienne 
fiancée et n a pas eu de 
persuader de renoncer 
et de se marier enfin avec lui. Or, 
quelques instants 
fixée pour son manage, la belle 
Emma est sortie sous un prétexte 
quelconque, et elle est a lée se 
marier aven M. Chewing, au Mays 
ville Hotel, tandis que son second 
fiancé, M. Kelly, el tous les invités 
se morfondaient chez les parents de 
la jeune fille et se demandaient ce 
qu’elle pouvait être devenue.

M. et Mme Chew ng sont partis 
le soir même en voyage de noces ; 
M. Kelly est retourné au Texas, et 
à Maysville on ne parle que du 
vilain tour que lui a joue Emma.

réunis ces

ne à lui l"n ms.irtre nu restaurantÆ' Kelly
28 déc—Un drameNew York, 

sanglant s’est déroulé hier matin 
vers nue heure dans un petit restau
rant de Morris avenue, près de la 
148e rue.

Un nommé James Uraney, âgé 
de vingt neuf ans, est entré au res
taurant et a commandé un bifteck. 
Graney était très connu da s le 
quartier et y jouis ait d’une bonne 
réputation. Mais il avait fait des I 
exrès dans la soirée de mardi, et, il 
était dit-on, quelque peu pris de 
boisson lorsqu'il est entré au restau* 
rant. Comme on le fai-ait alien ire 
pour lui servir son bifteck, il s’est 
d’abord impatienté, e. lorsqu’on le 
lui a enfin emporté, il l’a goûte, a 
du qu’il n’était pas mangeable ei 
qu’il ne le payerait pas. Une que* 
relie s’est elevee alo: s, à ce sujet, 
entre lui et le garçon de salle qui le 
servait, nomme Hem y Schleef, et 
celui ci, s’emparant d’un revolver, a 
fait feu sur Graney et lui a inflige 
une dangereuse blessure. Schleef 
prétend que Graney avait sorti le 
premier un revolver de sa poche et 
qu’il le menaça t de le tuer lorsqu’ I 
a tiré lui-même sur lui, mais cela 
reste encore à prouver.

Le biessé dont l’état est di;*on cri
tique, a été transporté à l’hôpital de 
Harlem, t le meurtrier a étéa-rôiô 
et écioué jutqu’à plus ample infor
mé.

avant 1 heure

Boulanger et Fousera

Paris, 28 déc—On vient de p fib
er le télégramme que le général 
Boulanger a adressé au général de 
aussitôt que la nouvelle annonçant 
la révolution brésilienne fut confir 
mée Ce t-dégramme est ainsi 
conçu :

Acceptez mes félicitations sincères 
pour la manière patriotique et 
adroite avec laquelle vous avez 
exéemé le plan qui a am né le ren
versement d’une monarchie mépri
sée Vos services à la cause d’uu 
peuple opprimé sont rendus dou
blement grands par le fait que pas 
une vie n’a été *ac ilïée.Commevotre 
révolution est d fièrent^ de celle de 
1775 qui fit des Etats-Uni' la plus 
grande nation du mot de! Comme 
el e est tiiff r^nte de celle de la 
France en 1789 !

Les Etats-Unis donnèrent à toute 
l’Amérique uu ex mple qui lui 
révéla la potsibi ité de se debarra?- 
fer du jo g du mon-trehisme, La 
France suivit ses traces et Dieu 
veuille qu’av-mt la fin d’un autre 
siècle tonte i Europe soit libre.

J ai la [lus grande cou fi mee dans 
l’a venir de la France, quoiqu’elle 
soit à présent très m H gouvernée, 
infortune qui, je l’espère, ne frap 
pera jamais le Brésil. Le temps 
n’est pas éloigné où la liberté ouLa 
gée sera entendue.

C’est a vous comme à moi et à 
mes am s. de montrer au monde, 
ainsi que l’on fait Fs, Etats Unis, 
que le gouvernement repub icain 
fondé sur la liberté, la fratern'té et 
l’égalité, s’accroîtra jusqu’à ce que j 
h s deniers vestiges d -s monai • 
chies aient disoam du monde.

u Vive les Etais Unis du Brésil !
» Vive l'Amérique !

<loerelle entre barbier

Montréal, 28 déc—Un jeune 
figaro de la Pointe St Char! 
nommé Odilon Rodrigue, âgé de 22 
ans, a été arrêté c • malin au saut 
du lit, par le sergent Cambridge, 
armé d’un mandat émané sur la 
dénonciation d’un autre barbier qui 
accuse Rodrigue de l’avoir insulte 
et l’avoir troublé la paix.

Les faits de la cause sont les 
suivants : Il y a environ un mois 
l’accusé conduisait une jeune film à 
l’autel et quittait le service du 
plaignant.jpour prendre à son compte 
à quelques pas de la boutique de 
son patron.

L s pratiques s -mblent avoir 
abandonné ce dernier pour encoura
ger le jeune marié,et depuis quel
que temps les relations entre les 
deux chevaliers du rasoir, ii’éiaieut 
pas des plus amicales,

Mulheureusem-nt, 
voulut, au dire du plaignant, chan
ter le c< q sur le pas de sa boutique 
avant de mettre ses cou'revenu, le 
soir de la veil e de N iël, et causa 
un certain rassemblement qui lui 
dèpdut. Di là la plainte. La cau
se a paru ce mutin devant le recor 
der et a été ajournée*

Rodrigue

“Boulanger.” 

Le général da Fouseca a répondu 
à Boulanger par la dépêche suivan
te

e Au nom des citoyens des Etats- 
Unis du Brésil je vous remercie de 
vos félic tâtions cordiales. Soyez 
persuadé que tous les moyens di
gnes de patriotes ont été employes 
pour aboutir au glorieux résultat

» Oui, le B-ésil est libre, et touU 
l’Amérique ett libre. Jamais plus 
la tyrannie ne reparaîtra sur ces n-

»°Le présent état de choses au 
Brésil a été le rêve de toute ma 
jeunesse. En entreprenant la tâche 
che qui a eu un résultat si glorieux 
pour nous je connaissais parfaite- 
me t la grande responsabilité que 
j’encourais. Mon désir était de 
provoquer, sans effusion de sang, 
une revolution honorable. Ce dé- 
s r a été exaucé, que Dieu en soit

“ Q elques-uns de mes meilleurs 
amis d’ici el d Europe m’ont h jnoré 
du titre de “Boulanger du Brésil.” 
Permeltez-moi de vous dire que je 
suis fièr de ce itre. El si le hou* 
langisine signifie le renversement 
pacifique du despotisme et l’établis
sement solide delà liberté, de l’éga 
blé, de la fraternité et de la pro-pe- 
ritè, je crie de toutes mes forces et 
de tout mon cœur : Vive Boulanger !

“Fonseca.”

Ou Allons Nous?
Ou Allons Nous?

SE FAIRE HABILLIER?
POUR LE

Jour de l’An
MAIS CHEZ

Malo.Beauvaisto,
143 RUE SPARKS.

Bonne et Heureuse
ANNEE

Le miroir brla«

Trenton, 28 déc—Briser acciden
tellement un miroir ou une glace a 
été considéré de tout temp; comme 
un signe de plus mauvais augure.

11 semble pourtant qu’il en a été 
autiement, u y a quelques jours, 
pour M. Ch irl* s Ko . de Newark 
(New J ers y). M. Roll a brise 
par inégaide un vieux miroir qu’il 
conservait p éci -usement comme un 
souvenir de sa fam lie, et a trouvé 
entre la glace et 1 bois, un vieux 
pa chemin que l’un avait vaine- 
uerneut ch rché pendant des an
nées. C’était un acte, en bonne et 
due form , const i ta t que les In
diens avaient cédé jaois, à M. Ja
cob Rul, un ancêtre Hollandais de 
Ai. Charles Roll, uiir grande eten* ché 
due de ierram rit-.ée le long de la 
livière Monawk (New Jersey!, 
piés de Schenectady et comprenant 
toute une parue de l’emplacement 
acturi de ce te viLe. Le terrain eu 
qu-, s ion vaut aujo jrd hui plus de 
hx millions de uoll-trs. Le ré- 
cieux ode d ; seasio . a élé transporté 
dtpuie à Albany et a été ré.ulière- 
meni enregistré dan» les archives 
boll, ndaises de 1683. , , ,

U. ühirlcelRoll et l*i autre» gants de boxe etlrapeze».

Nous avons ouvert une belle ligne 
de marchandises convenables pour 
les étrennes.

Très jolies boites en pluche.
Albums et cadres pour portraits.
Paniers de tan saisie et bronzes 

français.
Jeux et jouets de toute sorte.
Poupées en grande variété.
Cartes du nouvel an très bon mar-

II est connu qui 
beaucoup plus bas 
cune autre maison

e nos prix sont 
que ceux d’au-

National Mfg. Go.
160 RUE SPARKS 160

OTTAW.
P S.-GTrainaux et toboggans, aussi

Vente Spéciale
------DE------

PIANOS
De peu d'usure'

8972— En parfait ordre 
13097—

—300
—200Presque neuf

8808— Jolie forme élégante —200 
9433— En bon ordre —160 

A meub'e récent —1906847- 
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29— Bon pour la pratique — 65

Un bargaiif à 
En bon ordre
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Ces (instruments sortent des ma 
nu factures Steinway, Chickering, 
Haines,^Emerson et autres manufac
tures bien connues.

Conditions!: de $3,00 à $10,0( par
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tnc b amarre <lan* un temple

Ch cago, 28 déc— Une bagarre, 
au cours de laquelle plusieurs per
sonnes ont été dangereusement 
blessés à coup de couteau, de r* vul- 

d :ite 
us un

ver ou de chaise, s’est 
autour d’un arbre de N cl 
temple protestant du district d’E i- 
g!e Creek, à Shawneeton (Illinois).

Les h ibitants de la localité ont 
l’habitude de poi ter au temple les 
jouets et autres objets qu’ils don
nent à leurs enfants à l’occasion de 
Noël.

Ces objets sont étiqueté?, accro 
chés à un arbre de Noël et distri
bués ensuite publiquement aux 
enfants dans le t-mple même. 
Mais il arrive souvent que les 
étiquettes ma! attachées tombent, et 
il eu résulte une certaine confusion. 
C’est justement ce qui s’est produit 

m au temple d’Eag^e Cret k.
L1' sacristain, chargé de 

bution des joueîs, a fait une erreur. 
Un fermier nommé Johnson a 
arraché violement à un enfant un 
petit ireineau qu’on venait de lui 
remettre, disant qu’il avait achet6 
ce jouet pour son fils, et il s’est 
pris de querelle à ce sujet avec le 
sacristain. 11 s’en est suivi une 
bagarre épouvantable et plusieurs 
coups de revolver ont été tirés. Un 
nommé Colbert a r« çu une balle eu 
plein visage ; un ricùe fi rmier, du 
nom de Thomas Burrouhgs, a été 
très grièvem- nt sinon mortellement 
blessé à coups de couteau, et une 
foule d’autres personnes out reçu 
des blessures plus ou moms

Vue emeule en tilorzle

New-York, 28 déc—On télég a- 
rhie de Savannah, Géorgie, qu’un 
conflit sanglant s est élevé à .lésup 
entre les blancs et les nègr«s. La 
ville de Jésup, chef-lieu du comte 
de Wayne, est située à soixante 
jpilles environ de Savannah. Un 
ignore quelle a pu être la cause du 
cou fl t ; mais on dit que, du côté 
des blancs, deux hommes ont ete 
tués ; deux mortellement blessés et 
plusieurs auties grièvement blessé- 
et plusieurs autres grièvement. Les 
pertes des nègres ne sont pas encore 
connues ; mais le bruit court que 
plusieurs d’entre eux ont été tués. 
Deux detach» mnnts du premier 
régiment de cavalerie de la milice 

és en toniede Géorgie ont été envuy 
bâte pendant la nuit à Jesup.

L’exploit d'Emma

Mus Emma Mays, de Maysvdle 
Kentucky, vient 
grande sensation dans cette ville, en 
se mariant dans des circonstances 
vraiment extraodinaires avec un 
jeune homme du nom de Robert 
Chewing.

La famille Mays est la plus anci
enne et là plus considéiév* de May - 
ville, car c’est elle qui a fondé et 
donné son nom a la localité. Ro
bert Chewing, de son côté, appar
tient à une famille d^s plus ho 
blés et est caissier de la principale 
banque de la ville 
pendant longtemps le fiancé de 
miss Emma ; mais, a la suite d’une 
querelle d amoureux, le manage 
avait rompu. Depuis lors mios 
Mays a fait la connaissance d'un 
auti e jeune boinxe nommé Kelly, 
de Brow wood |Texas,. qui es', dit- 

fou, très nche, et à résolu de l’êpoi 
ser, peut-être par dépit. Quoi qu’.l

de eau-er une

il avait ete
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OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction. '
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